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Edit o rial p ar Y ann Arthus-Bertrand

Par sa vision de “sa terre vue du ciel” , chaque enfant de « Constellation » nous montre une facette du monde où il vit,

de ce qu’il vit.

J’ai été séduit, par ce projet. Comme je m’efforce de le faire par mes photos, ces enfants v eulent exprimer la beauté

de notre planète, sa div ersité, et aussi sa fr agilité, face à toutes les menaces, qui l’assaillent. 

C’est pourquoi je suis heureux de parr ainer ce projet de l’association Constellation. Je souhaite encour ager ces enfants,

qui, malgré leurs très difficiles conditions de vie, nous in vitent, à tr avers leurs peintures, à regarder , à nous émerv eiller ,

à créer , à agir pour préserv er notre terre de tout ce qui peut l’abîmer . 

J’espère que nous serons nombreux à les suivre .

YAB

Ma terre vue d u ciel

L'objectif du projet " Ma terre vue du ciel ", est de permettr e à l'enfant
de porter son propre regard sur la manière dont il voit sa terre, le lieu
où il vit , et aussi de nous présenter la terre telle qu'il l'aimerait , …
d'où l'importance de l'apprentissage de l'observation, du regard  et en
même temps la nécessité de donner la place au rêve, à l'imaginaire.... 
Les enfants sont invités à s'imaginer sur un engin volant, à le fabri-
quer en volume avec des matériaux à leur portée où à se représenter
le chevauchant. En donnant libre cours à leur imagination ils sont
invités à peindre les paysages dans lesquels ils vivent, mais aussi l'ac-
tivité des hommes et la diversité de leurs cultures. Ils nous montrent
aussi les fragili tés du monde, leur pays abîmé par  la guerre, le sida, le
travail des enfants et toutes sortes de pollut ions.
Leur message n'est pas celui de la fatalité. Ils ne se posent pas en vic-
times. Ils portent de la joie et savent qu'ils peuvent par leur compor-
tement changer la face de la terre. Ils nous invitent à les suivre, à pro-
téger notre terre de tout ce qui peut la détr uire , à cesser les guerres
inutiles qui les font tant souffr ir. 
C'est cet appel que nous sommes heureux de vous transmettr e. 
Les enfants s'expriment dans des peintures individuelles, des
fresques collectives, en composant des albums, des textes, des poé-
sies... Naturellement, l'enjeu de tout ce travail est aussi la valorisation
du travail des enfants, à travers l'exposit ion it inérante du meilleur de
ce qui sera produit.

Mobiliser et faire communiquer
des milliers d'enfants du monde
sur un même projet 

Proposer à chaque enfant
de peindre sa terre

Présenter le monde, la vie du
monde, vu par les enfants de 22
pays, dans une exposition it iné-
rante sur les cinq continents

Créer et montrer de belles
œuvres individuelles et collec-
tives

Se stimuler pour être imagina-
tifs

Témoigner que nous sommes
tous égaux dans la création

Découvrir les proximités, les
différences

Présentation de Constellation
et de Ma terre vue du ciel        

p.3-4-6-7
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Pour nous chaque homme est en
chemin. L'art l'aide à aimer ce
qu'il  est et à se construire à par-
tir de ses talents, de ses capaci-
tés, de ses désirs.
Malgré les difficultés que vivent
beaucoup d'enfants, guerre, faim,
violence, ils sont capables de sou-
rire à la vie et de s'engager pour
les autres.
S'engager pour les autres, c'est,
par exemple, faire att ent ion
ensemble à notre terre pour que
chacun puisse y vivre correcte-
ment, c'est aussi donner du sens
à la vie de l'autre. 

Nous nous appuyons sur la capa-
cité de sourire de chaque enfant.

Tout homme peut créer du
beau. Les artistes  nous aident
à mettr e en valeur cett e capa-
cité à créer du beau que nous
ignorons bien souvent. Merci à
tous les artistes engagés dans
Constellat ion. Grâce à eux,
beaucoup d'enfants se révèlent
et nous proposent de magni-
fiques peintures.

Dans certains pays nous n'a-
vons pas encore trouvé d'artis-
te. Nous cherchons alors à for-

Quand il découvre qu'il est
capable de créer, que son
œuvre est admirée, un enfant
ou un adulte prend confiance
en lui et peut se projeter dans
l'avenir. 
Il se sent capable d'apprendre
à lire et écrire.
Il se sent capable d'avoir un
travail; il a envie de se faire des
amis

Nous demandons aux enfants de
ne pas décalquer. Nous les lais-
sons évoluer petit à petit de la
copie à la création. Cett e évolu-
tion se fait à mesure qu'ils pren-
nent de l'assurance.

Dans ces pages vous pouvez voir
l'évolut ion des enfants et des
groupes. Certains n'ont pas
encore le souci de la composi-
t ion, d'autres, au contraire, utili -
sent toutes les  techniques mises
à leur disposit ion pour s'expri-
mer dans la beauté. Nous respec-
tons les rythmes d'évolution et
la sensibili té de chacun. 

Chez ceux qui observent et
admirent ces œuvres, nous
retrouvons aussi des différences:
certains sont plus sensibles à ce
qui est décrit , à l'histoire présen-
tée, au détail, à l'anecdote; d'aut-
res donnent la priorité à la beau-
té de l'œuvre.

Grâce à l’échange des peintures,
des enfants très isolés, découv-
rent qu'ils ne sont pas seuls à
vivre des diff icultés, face au
monde prospère que représen-
tent , pour eux, l'Amérique et
l'Europe. Cela les renforce dans
leur identité et leur droit d'exis-
ter.
Ils découvrent les proximités et
les différences, la diversité du
monde.
Ils ont des goûts communs, (le
sport, la fête…), ils aspirent à une
vie meilleure; ils pensent tous
que l'école et l'éducation vont
leur permettr e cett e vie meilleu-
re. 
Ils constatent que l'idée qu'ils ont
de la vie ailleurs, n'est pas tou-
jours juste.
Pour tous l'amitié est un ressort
dans leur vie. 

Créer du beau donne de la joie
et de la confiance en soi

Constellation s'appuie sur des
artistes

Chacun de nous, quelque soit sa
vie, est en chemin. Constellation
a pour objectif d'aider à expri-
mer et développer ce qui est por-
teur de vie en chacun

Constellation invite chacun à la
création et à la beauté

Nous ouvrir au monde

mer des personnes qui ont une
sensibili té artistique parmi les
parents des enfants ou des per-
sonnes volontaires. Certains
enfants déjà formés aident à l'a-
nimation.

En France et dans le monde,
nous sommes tous bénévoles

Chaque membre de
Constellat ion donne de son
temps, met ses talents au service
des autres. Son engagement
s'inscrit dans la durée, malgré les
difficultés de la vie qu'il peut
rencontrer.

Cela crée de l'amitié. Cela engen-
dre des liens de partenaires et
non de bailleurs de fonds.

VéveMamabé

N os principes d’ acti on



Ar co Iris - Las T alit as, Tu cu mán
Réalisation dune oeuvre murale

Peindre sur une toile, un nouveau support pour les
enfants, s'est avéré très stimulant. Ils ont rapidement été
d'acord avec cette proposition.. En général, les  enfants
sont heureux de travailler avec de nouveaux matériaux :
ils aiment les découvrir, les manipuler.

Dans un premier temps, ils ont peint  d'une manière
individuelle sur des morceaux de toile attr ibués à cha-
cun comme support.

Lors de la mise en chantier du 'Mural', les enfants se sont
montrés très enthousiastes, ils ont préparé les couleurs
sur les palettes et sorti les pinceaux les plus gros parce
qu'en premier lieu ils avaient décidé de peindre le 'fond',
tout en s'aidant de petites éponges pour mêler et
estomper les couleurs. Dans cette première phase ils ont
manifesté beaucoup de dynamisme  de plaisir.

Une fois que le fond du 'Mural' a été sec, ils se sont mis à
dessiner " Ma Terre vue du Ciel " : des maisons, des bâti-
ments, des arbres et des personnages, en s'inspirant des
travaux individuels réalisés préalablement en 'brouillon'.
Tous les enfants ont contribué à la composition de la
toile à laquelle ils ont ajouté ensuite  un immense soleil
en plein milieu. Chaque enfant s'est plus particulière-
ment attaché à réaliser un morceau de cette oeuvre col-
lective, mais a collaboré à plusieurs reprises à d'autres
'morceaux'. Les enfants les plus âgés ont alors 'unifié'
quelques aspects de l'oeuvre, soulignant avec des pas-
tels de couleurs foncées les contours des dessins. De
plus, ils ont décoré le bord inférieur de la toile avec dif-
férentes nuances de vert (gazon, plantes, etc.). Pour finir,
ils ont ajouté de petites fleurs.

Argentine • page 10

Les enfants ont été eux-mêmes surpris
par leur propre réalisation. Quelques
expressions relevées : 'c'est joli', 'c'était
très amusant', 'il faut mettre le tableau
au soleil pour qu'il sèche rapidement et
ne soit pas abîmé', 'allons le montrer à
Norita' (la Directrice de l'Institution), 'il
faut le prendre en photo', 'nous en
ferons un autre pour qu'il reste au
Centre' ( le premier a été envoyé en
France pour y être exposé).

Et c'est ce qui s'est passé. Lors de l'ate-
lier suivant, ils ont réalisé une nouvelle

œuvre collective de grande dimen-
sion. Et cette fois, le tableau figurera
dans l'exposition annuelle de leurs tra-
vaux qui se tiendra en novembre à
Tucuman. Le second tableau a été ter-
miné plus rapidement que le premier.
Cela s'explique, à l'évidence, par la
capacité d'apprentissage des enfants,
leur créativité et l'organisation mise en
place pour réaliser la fabrication du
second tableau en tirant parti de la
première expérience.

Ana María Ort iz de Ferullo,
Coordinatrice du Groupe Arco Iris.

Le groupe San José de la Urbina a été fondé en 1997
par Maritza Montero professeur de psychologie
sociale à l'Université Centrale de Caracas au
Venezuela, dans le cadre de la bibliothèque du quar-
t ier très défavorisé de San José de la Urbina.
Pendant 7 ans, des dizaines d'enfants se sont retro-
uvés pour peindre régulièrement. Leurs peintures
ont été exposées au musée du quartier et éditées
sous forme de cartes de voeux. En écho à leur créa-
tivité et à leur travail, les enfants ont été invités à

Venezuela • page 5

assister à des spectacles, à visiter une entreprise de
jouets… Cela a été pour eux l'occasion de sortir de
leur quartier, ce qu'ils n'avaient jamais fait aupara-
vant. Depuis un an, les ateliers de Guarataro, un
autre quartier de Caracas, prennent le relais de San
José de la Urbina.

Ingrid Gómez, psychologue
sociale, collaboratr ice de
Maritza, a créé d'autres groupes
à Caracas, d'abord pour les
enfants réfugiés des inondations
de 1999 et par la suite pour d'au-
tres enfants de quartiers défavo-
risés. Actuellement elle s'occupe
des enfants travailleurs du mar-
ché de la ville dans la commu-
nauté de Coche dans le centre
Papagayo

Ar co-Iris
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Gesé

Daisy y Eva

Mara

Fernando

Luciana

Yessica
Sonia

Alexis

Lucas

Pamela

Veronica 

Maria

AMéri q ue d u Sud

En 2OO3 a été créée l'association civi-
le vénézuelienne Constelación
Venezolana, ce qui donne la person-
nalité juridique au groupe et permet
de recevoir des dons, d'ouvrir des
comptes bancaires et plus largement
de gérer de manière plus efficace
toute la partie administrative du pro-
gramme, car l'association reçoit l'aide
d'entreprises et d'institut ions locales.
Maritza fait de nombreuses conféren-
ces à travers le monde, où elle décrit
l'expérience de Constellation.

Guarataro

Arco-Iris
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Equateur • pages 8 - 9 
leurs aptitudes. "Killa" vient d'être transférée à côté du Musée de la
ville afin d'ouvrir ses bras de couleurs à tous les petits qui ont des
ailes dans les mains. 
Je crois sincèrement que les Arts Plastiques ne sont pas un loisir
mais qu'ils représentent un choix de vie dont nous voulons témoi-
gner, sans compter notre temps, sans  supérieur hiérarchique ni
protocole, mais au contraire avec un grand engagement personnel,
avec créativité et responsabilité et animés par la volonté de partager
nos façons de vivre et notre idéal avec les autres êtres humains et
notre environnement immédiat.

Merci Sylvaine pour ce réseau de coeurs qui s'appelle
"Constellation".

Sylvia 

Les ateliers La Killa

Les ateliers La Killa : Sylvia, la peintre, animatrice du groupe nous écrit :
“En avril 2001, par l'intermédiaire de Valerie Triboulot, j'ai été invitée par
l'artiste française Sylvaine Rémy à prendre la direction d'un atelier de
peinture à Riobamba en Equateur.

A vrai dire, je n'avais pas exactement une vocation d'enseignante, et
pourtant la proposition était tentante puisqu'il s'agissait d'inciter les
peuples du monde à partager leur créativité et leur identité par l'inter-
médiaire des arts plastiques

Et, tant sur le plan humain que politique, il y avait dans nos pays, où l'i-
négalité économique est scandaleuse, une lacune : il manquait un
moyen de nous valoriser pour ce que nous sommes, pour ce que nous
avons, pour ce que nous pensons et ressentons, pour notre environne-
ment merveilleux et généreux. Il nous manquait un outil qui permettrait
de  regarder les problèmes, non pas comme des trous noirs d'où l'on ne
peut pas sortir, mais comme une source inépuisable de créativité qui
amène à créer des soleils et des étoiles à l'intérieur de notre être et à diri
ger leur lumière vers le monde extérieur.
Pour cette raison, j'ai accepté d'organiser et de diriger l'atelier de
Constellation à Riobamba en Equateur et -en accord avec les enfants-
nous l'avons appelé 'Killa', dont le nom vient du mot kichwa qui signifie
la lune dans notre langue ancestrale.

Outre des peintures murales en ville ainsi que dans des villages voisins,
nous avons fait plusieurs expositions de peinture, qui nous ont permis
de collaborer récemment avec des enfants qui travaillent, avec des
enfants handicapés et  d'exposer les oeuvres d'art des membres de
"Killa" avec celles venant d'autres pays du monde que nous recevons
avec beaucoup de tendresse et d'admiration.

Les peintres de "Killa" ont remporté plusieurs concours locaux et natio-
naux. José Luis Quevedo a obtenu une récompense au niveau de la pro-
vince et Clarita Sánchez un prix  national, dans un concours qui mettait
en compétition tous les centres éducatifs d'Equateur.
Les enfants sont de plus en plus nombreux et continuent à développer

ma terre vue d u ciel
Nous sommes montés sur une chaise, Nous avons senti et vu les
légumes avec nos narines, puis nous sommes transformés en
condors pour monter dans le ciel et voir notre terre depuis le
haut.

La Killa en el Po rt al

pacha Callari

Lionel,  un ami de Constellation a fait connaissance de Sabino
lors de son séjour dans un quartier de la ville de Natal, dans le
nord-est du Brésil. En revenant  en Suisse, il propose de créer
un groupe Constellation pour resserrer les liens entre nos
communautés. Depuis une peintre, Francisca  avec l'aide de
Rosana Grecco, fait peindre des enfants à la "Casa Crescer".
L'art est un langage et une ouverture pour tous.
Une association suisse " Les amis de Mãe Luiza " aide ce quar-
tier. Nous sommes en lien avec elle. En particulier, elle assure
le transport du matériel de peinture. 
Les enfants ont exprimé à partir de leur regard au-dessus de
leur terre, le racisme bien présent dans leur pays.(p.6)

Brésil • page 13

La Killa

Mãe Luiza

Santa Luiza

Thomas qui a fait des études de cirque a passé une année au
Brésil, à Barra Mansa dans une banlieue pauvre de Rio Janeiro.
Il participe à une association qui apporte de l'aide à ce quartier
A son init iative, se crée le groupe Constellation dont Sonia est
responsable.
Depuis chaque année, Thomas est notre ambassadeur. Il a
aussi créé une association de Capoeira , lien entre la France et
le Brésil.

Pacha Callari

C’est aussi grâce à valérie Triboulot que le groupe Pacha
Callari a été créé à Quito. Une bonne équipe de parents et
animateurs organise des ateliers de musique, danse et pein-
ture. Cett e année l’école d’Arts plastiques de Quito a envoyé
des stagiaires à Pacha Callari
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Ma terre vue d u ciel

En Bolivie les enfants du groupe Silq'Ispa ont
peint "ma terre vue du ciel".  
Travailleurs de la rue, cireurs de chaussures,
petits vendeurs…, ils sont pris en charge par
l'association Ñanta (www.centro-nanta.org),
présente à Sucre, depuis 1995, qui leur pro-
pose des repas et un appui social, médical et
scolaire. 
Ñanta a créé  des ateliers de musique, d'arti-
sanat et de peinture, en lien et avec l'aide de
Constellation. 

Pour visiter leur terre de haut, les enfants se
sont servi d'un conte de leur pays:

Dans l'album les enfants ont exprimé leur
amour de la terre, de leur culture.  
Leurs peintures montrent aussi les dures
réalités de leur pays où les enfants tra-
vaillent. Certains accompagnent leur parents
dans la mine. (p.14)

La pr o menad e d u c o ndo r 

On raconte qu'un jour sur le sommet le plus haut
proche du village d'Acacachi, Juancito se reposait.
Bientôt, un magnifique, énorme et imposant
condor s'approcha de lui. Il crut que le condor l'at-
taquait et il se prépara à se défendre, prêt à se bat-
tre avec l'oiseau 
Mais il changea immédiatement d'attitude quand
le condor lui parla ainsi : " n'aie pas peur, je veux
seulement t'emmener promener à des endroits

qu' aucun paysan ne pourra jamais connaî-
tre "

" Bien alors, répondit Juancito " 

Le condor s'approcha et Juancito monta
sur l'aile de l'oiseau qui l'emporta sur les
hauteurs.
Juancito raconte qu'on ne distinguait pas
les villages depuis les hauteurs. 

Il passa au dessus de la ville de la Paz puis
ils s'approchèrent de l'Illimani. Le condor
se posa sur le sommet le plus élevé.
Juancito se baissa et comme il avait soif
suça de la neige pour calmer sa soif.
A ce moment le condor lui dit : " ne prends
pas de neige car tu peux avoir mal au ven-
tre". 
Après avoir profité du merveilleux specta-
cle depuis ces hauteurs, Juancito de nou-
veau monta sur l'aile du condor et fut
emporté au même endroit où il se reposait
avant l'arrivée du condor. 

Severino M .

(Histoire du livre «contes populaires boliviens »
de Antonio Paredes Candida».

Albu m d e Sil q’Isp a

Bolivie • pages 13 -14

1

Cesar Vela

Norma Rosa Churiri

Juana

Nelly, Mayra LLanos, Esther Martinez

Marina
Puma

Rodr igo
Ninachi

Vicente
Cruz

Severino
Mamani

Francisca

cul tura ( Album de Silq’Ispa)

Severino
Mamani

Marina
Puma

Constantino
Azurduy

Rossemary
Cabrera

Gladys

Gladys

Beatriz
Cabrera Reina

Mamani

Miguel
Lobera

Martinez

Victor Lobera
Martinez

Rober to
Quispe

Silq’Ispa
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Nicaragua • page  2

Au Nicaragua, le groupe Constellat ion
Sacuanjoche, du nom de la fleur "emblême du
pays"a démarré au début 1999 à Managua avec
l'aide de l'association INTI de Bourg St Maurice (
htt p://www.asso-inti.org/),  (Savoie-France) qui
porte des projets de développement dans ce pays,
avec l’aide de Rosario. Depuis plusieurs groupes
se sont créés, animés pendant plusieurs années
par Jesus et cett e année par Laura. Les deux ont
une formation Beaux-Arts. Les enfants ont entre
3 et 13 ans. 
L’atelier Constellation de Chinandega s’appelle
Guardabarranco (nom de l’oiseau emblème du
pays) et animé par des jeunes . L’ un d’eux a reçu
une petite formation par Jesus. 
Les deux ateliers participent aussi à des concours
au niveau de l’Amérique Centrale (cett e année au
Mexique).

Jesus Castro

après les a teliers, il f aut nett o yer

ma terre vue d u ciel
Se rappeler  l’expérience que nous avons vécu sur le toit d’une maison, d’un étage d’une maison, d’ un édifice de plus de deux
étages ; parcourir avec les petits la cour du collège pour voir comment on voit les animaux  ou  imaginer ce qu’on voit d’un bal-
lon ou d’un avion, puis peindre la fresque. 

Pérou • page 20

Depuis 1998, Alfredo prend en charge
un atelier Constellation à Urubamba.

Peintre, qui a commencé son métier
d'artiste dans la rue, à l'âge de douze
ans, amoureux de sa région, passionné
par ses ancêtres les incas, Alfredo com-
munique son enthousiasme et son
talent, et les enfants progressent très
rapidement. 

Il fait aussi un travail d'éducation, à la
propreté, au respect… auprès des
enfants. Le plus jeune a 3 ans.
Certains, qui travaillent avec leurs
parents dans la journée, participent à
des ateliers du soir. 
Récemment, Alfredo a eu la possibili té

de compléter sa formation aux
Beaux-Arts.

Cett e année, la peinture  d'une
enfant de son groupe a été
reproduite sur une couverture
de CD d'un groupe de musique
américain. Quelle fierté pour
Elisabeth. Et puis elle pourra,
ainsi s'offr ir une bicyclett e, qui
sera bien utile pour ses déplace-
ments.

Sacuanjoche, Madroño, Nicaraguita

Amaru

ma terre vue d u ciel

“Nous avons fait les dessins au
brouillon avant de les reproduire
sur la toile”Amaru
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Pérou • page  17

Le groupe CanoArte,  se trouve à Iquitos,
en Amazonie dans le nord du Pérou, une
région couverte de forêts et de rivières.
L'atelier "Constellation" a été créé dans le
cadre de l'association la Canoa qui partage
avec nous les mêmes objectifs de dévelop-
pement personnel, social et économique
des enfants travailleurs et enfants des rues
au Pérou. 
Ces ateliers, ont été animés au début par le
peintre Ivan Alayo. Angel et Noémi ont pris
le relais, avec l’aide de Tomas et stimulent
la créativité et la libre expression de ces
enfants, sous diverses formes, la peinture,
la musique….

L'Atelier d e Can o arte

"Cela fait désormais trois ans que le groupe
fonctionne dans les murs de l'Institution de
Canoa Sin Fronteras (Pirogue Sans Frontières).
De nombreux enfants participent aux ateliers
trois fois par semaine. Ces enfants et adoles-
cents, jeunes travailleurs ou vivant dans la rue,
laissent courir leur imagination et couvrent les
chemises cartonnées et leurs toiles de leurs
créations les plus belles.  

En décembre, les jeunes ont fabriqué, sous la
conduite d'Ivan, des cartes de Noël qu'ils ont
pu soit rapporter chez eux, soit vendre. Des
photos et des peintures ont également été
envoyées alors à Constellation.
Constellation nous a fait parvenir un document
pour présenter le thème sur lequel s'étaient
mis au travail tous les autres groupes. Il s'agit
du projet "Ma Terre vue du ciel" que l'on a pro-
gressivement introduit auprès des enfants.
Nous avons mis en place un horaire d'après-
midi pour tous ceux qui le pouvaient: l'enfant
choisir la technique et l'animateur se borne à
accompagner l'enfant.

Nous avons aussi ouvert l'atelier les mardis et
jeudis soir pour ceux, moins nombreux, mais
très motivés, qui désiraient apprendre des
techniques et des styles nouveaux et acquérir
des bases théoriques. 
Chaque semaine, les enfants étaient très
enthousiastes à la perspective de la poursuite
du projet "Ma Terre vue du ciel". 

Nous avons appris aux enfants des techniques
de base avec des crayons, mais il s'agit surtout
de leur faire réaliser des travaux qui leur plai-
sent afin qu'ils ne s'ennuient pas.
Après le départ d'Ivan, c'est Angel qui a pris en
charge l'atelier. Il a donc  orienté et assuré la
continuité du projet laissé par Iván, le travail

avec les enfants et ceux-ci ont peint beau-
coup de tableaux sur le thème des objets
volants.

Plus tard, nous avons pris contact avec
Tomas, un ami avec lequel nous parlions de
ce que nous faisions ainsi que du projet
'Ma Terre vue du ciel", et  l'avons invité à
venir assister aux ateliers suivants avec les
enfants.

Nous avons alors préparé les enfants à la
mise en chantier de notre peinture murale.
Les enfants ont donné mille idées sur la
façon dont ils voyaient la fresque. 

Après plusieurs séances, ils se sont mis
d'accord : ils voulaient une peinture très
colorée qui rassemblerait tous les objets
volants dessinés par eux et représenterait
en plein milieu du tableau la pirogue
(Canoa) volante avec tous les enfants à l'in-
térieur. Ceci figurerait la manière dont nous
envisageons de pouvoir nous rendre avec
notre pirogue à n'importe quel lieu du
monde.

Il faudrait aussi y faire figurer le dauphin
coloré sautant dans les eaux du fleuve
Amazone, ainsi que les visages de  beau-
coup de  personnages avec  les traits souf-
frants et abrutis par  la  pauvreté, mais por-
tant également la lumière de l'espérance. 

Nous avons aussi ajouté une boîte de
cireur que les enfants d'Iquitos doivent
transporter quotidiennement, ce qui leur
permet d'apporter ainsi une aide écono-
mique à leurs familles en cirant les chaus-
sures.

Nos maisons sont situées sur le bord des
rivières et sont donc surélevées à deux
mètres du sol sur des troncs d'arbres afin
qu'elles ne soient pas inondées lorsque le
niveau des eaux monte.

Et enfin, il ne fallait pas oublier notre
richesse millénaire, la faune exotique, la
forêt majestueuse, les symboles de nos
ethnies et par-dessus tout le fleuve le plus
dangereux du monde: l'Amazone.

Après deux mois de travail, nous avons pu
terminer notre peinture murale. Tous les
enfants étaient très contents de voir leur
oeuvre achevée, beaucoup d'entre eux
nous ont confié que cela valait la peine de
s'être donné du mal et d'avoir fait preuve
d'application, mais surtout qu'ils avaient
beaucoup appris.

Le Coordinateur Ángel Gómez

Argentine •pages 21- 22 - 23 - 24

Loin de nous mais si présente, la peintre
Elsa Verón fait peindre les petits bergers
de Tastil, dans les montagnes du nord de
l'Argentine. Voici leur regard sur le monde
"vu du ciel". Ces enfants indiens prient
avec leur amie Elsa dans la nature si pro-
che d'eux.

Elsa Verón a fait peindre les élèves de l'é-
cole dans laquelle elle est professeur
d'Arts Plastiques à Salta, la grande ville du
Nord de l'Argentine. Ces enfants plus
grands réclament  un monde d'Amour et
nous invitent à sauver leur terre, la nôtre
aussi.

Pequeños Pinceles Tastileños

Pinceles Salteños

Guatémala • page 23

Les ateliers"Sol y Niños se déroulent près
de la ville de Quetzaltenango,  appelé plus
communément Xela par ses habitants. De
Xela, quelques petits bus au charme gua-
temaltèque vous amènerons à San Juan
Ostuncalco puis dans le petit village retiré
de San Miguel Sigüela. Il ne vous restera
plus qu'à traverser quelques champs de
maïs… à rencontrer au détour d'un che-
min un indigène portant une lourde  char-
ge sur sa tête ou un chien enragé et vous
apercevrez enfin l'école où se trouve les
ateliers , une école avec 300 enfants âgés
entre 5 et 15 ans,répartis en 10 classes. 

Vous vous demandez sans doute qui sont
ces enfants ? Ce sont des indigènes de l' "
area Mam " qui portent encore leurs
habits tradit ionnels colorés et f leuris
(surtout pour les filles), qui vivent dans
les fraîches montagnes près du Volcan
Santa Maria, qui ne parle pas tous espa-
gnol lorsqu'ils sont encore petits, qui ont

Elias Copa 9aElias vit à 5 kil o mètres d e Tastil.
Il v a à l ’éco le à p ied. Sa mère est
ber gère et a 7 enf ants 

CanoArte

Sol y Niños
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Analia y unos niños

Des enfants, pris en charge dans le
cadre  des SASEP (Service d'Action
sociale et Educative de Proximité de
Savoie), regroupés en équipes, Acajou,
Mosaïque, Chrysalide, l'Escale,
Diapason, Tipi… se sont impliqués
dans le projet " ma terre vue du ciel " 
Nicole Le Men, l'artiste peintre respon-
sable des SASEP nous écrit :

" Nous avons découvert le journal de
Constellation. Nous avons beaucoup
admiré tous les tableaux réalisés à tra-
vers le monde. Ils nous ont permis de
mieux connaître comment était la vie
dans tous ces pays. Nous avons envoyé
des photos et nous avons écrit de petits
textes pour donner de nos nouvelles.

En septembre 2004, nous sommes allés
voir voler des planeurs et cela nous a
donné envie de construire des engins
pour " partir dans l'espace ". Et tout au
long de l'année nous avons créé des
maquettes d'animaux ou d'autres for-
mes pour nous envoler et inventer des
histoires.

Nous avons utilisé des matériaux que
nous avons bien souvent récupéré,
comme du papier journal, des cartons,
des emballages. Benjamin vient de
rejoindre le groupe et il est pressé d'a-
vancer. Il a choisi de construire un "
sabre laser " qui est aussi grand que lui
et une guitare, Il a même mis des cor-
des… Puis nous avons écrit des histoi-
res… Nous avons souvent regardé le
livre de Yann Arthus Bertrand et nous
avons imaginé ensemble ce que ses
photos racontaient, ce qui nous a
donné l'idée de réaliser un grand livre
où chacun à peint et écrit des phrases
avec une peinture en relief. Nous n'a-
vons pas encore fini, mais ce livre sera
prêt pour l'exposition.

Nous savons que partout, dans tous les
ateliers de Constellation, en ce
moment, des enfants préparent l'expo-
sition " Ma terre vue du ciel ". Nous pré-
senterons nos machines volantes, des
histoires et des poésies dans deux lieux
: au " Cristal " et à la " Chapelle du lycée
Vaugelas "à Chambéry. Ensuite l'exposi-
tion voyagera dans toute la Savoie et

nous ferons connaître l'association
Constellation." (page 27)

Nicole Le Men

Guatémala • page 23

la chance d'aller à l'école car ce n'est pas du tout obli-
gatoire dans ce pays et surtout qui sont ravis d'avoir
l'opportuni té de laisser couleurs et idées prendre
forme sur le papier !!!!
Gracias et " Ichronte ",  Alice Ces enfant sont au
cœur de la zone qui a été touchée par le cyclone qui
a fait 2000 morts au Guatémala, en octobre.  

Constellation est présente au pays basque, à l'init ia-
tive d'Analia del Valle Sanchez, élève de Maritza
Montero, à Caracas. Après avoir créé un groupe près
de Tucuman, dans son pays d'origine, l'Argentine,
Analia, venue poursuivre des études au pays basque,
a proposé à des enfants immigrés de la région
d'Irun, de participer à un atelier de peinture. Elle est
aidée par Soaia, une artiste peintre et sculpteur
basque.
. Depuis 2004, des enfants de 4 et 10 ans, originai-
res des pays d'Amérique latine, Equateur, Cuba,
Argentine, Pérou, Haïti, d'Afr ique et d'Europe de
l'est ainsi que des enfants de la province basque
Guipuzcoa peignent ainsi tous les samedis. 
Au début de 2005, l'associat ion basque
"Constelación Euskal-Herria est créée. Mais, peu
après, son local est pillé et saccagé. Tout a été

Espagne • page 20

Ont participé au projet “Ma terre vue du ciel”:
Andoni , Andrea V., Andrea P., Andrès A., Aritz,
Belén, Guarazi, Imanol, Irati, Jessica, Karla, Mir iam,
Oihana, Oscar, Saray, Ailen, Andrea M., Ariela,
Carlos, Dana, Daniel, Gorka, Idoia, Iker, Irene,
Itsasne, Nahia et Mikel.

Eur o pe

détr uit ; mais Analia, Saioa et
Héléna  n'ont pas perdu courage.
Elles continuent

France • page 27

Etienne Kamaté, étudiant en socio-
logie et anthropologie, a découvert
Alphonse Musonera, responsable de
Constellation au Rwanda, en écou-
tant la radio. Alphonse  parlait de
son travail d'éducateur sur une
radio. Il a alors décidé de créer un
groupe Constellation au Mali dans
son village de Yasso. Le groupe s'ap-
pelle Pari Sin, ce qui signif ie "l'ami-
tié est une chose merveilleuse"

Les responsables de Pari Sin sont
Sary, un peintre qui est aussi agri-
culteur, Amos, un institut eur et
Etienne qui aide à l'animation. Les
enfants, dont les parents sont agri-
culteurs éleveurs, doivent bien sou-
vent quitt er l'école pour aider leurs
parents. Les enfants et animateurs
de Pari Sin participent avec beau-
coup d'enthousiasme à tous les pro-
jets de Constellation et font de bel-
les peintures.

Mali • pages 27 - 28

Pari Sin

Afri q ue

Delta

Ama Ediou Bodio

Assolou a mis en place  un groupe
Constellation, Ama Ediou Bodio, qui
signif ie “Dieu sauvegarde les belles
choses” dans les magnif iques falai-
ses de Bandiagara en pays dogon. Il
est agriculteur, peintre et guide tou-
ristique. Les enfants qui habitent
les vill ages de Bongo, Gogoly,
Goura, Dini viennent peindre chez
lui. 

Constelación Euskal-Herria

Ma terre vue d u ciel

"Nous avons travaillé "Mi tierra vista desde arriba" et les
choses qui sont sorties sont surprenantes. Ce projet
nous a servi à parcourir les pays d'origine des enfants
qui forment le groupe" Analia.
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Rwanda • pages 31

“Amahoro Iwacu” est né en 1998 au
Rwanda, dans la localité de Gasovu au
sein d'une école primaire à l'init iat ive
d'Alphonse Musonera et en collaboration
avec quelques enseignants dont Léonidas
Habyarabatuma alors directeur d'école.
La localité de Gasovu sortait alors de l'
insécurité que causaient des milices
armées qui pillaient, tuaient et mena-
çaient la populat ion.  Amahoro Iwacu
(paix chez nous) exprimait un souhait et
un désir réel profond. Aujourd’hui sa
femme Thiaciana anime les ateliers avec
Alphonse.” 

Beaucoup d'enfants de l'école primaire
aidés par les enseignants part icipaient
avec enthousiasme aux ateliers.  Nous
avons constaté que nombre d'entre eux
abandonnaient ensuite l'école. L'idée est
née d'aider à en scolariser certains et
Manuèle Berhault avec son groupe
Culture-mômes a pris en charge plusieurs
enfants qui peuvent ainsi poursuivre des
études secondaires ou une formation pro-
fessionnelle.

Les enfants expliquent au x autr es
enfants

Album N°1: l'école

1, 2 - Une leçon de catéchèse dans la
rue
3 - Formation populaire en plein air
4 - Quelque soit l'âge on va en classe
5, 6 - une salle de classe
7 - l'école sous l'arbre
8 - tout fait défaut mais la maitresse et
les élèves sont là
9 - Nous allons à l'école
10 - L'école dans la brousse
11 - Ils sont trop nombreux pour la
salle de classe

Album N°2: l'agriculture

12 - Le travail est immense pour cet
ouvrier agricole
13 - Pour être efficace, le travail de la
terre nécéssite toute une équipe de
laboureurs
14 - La houe, outil indispensable au
Rwanda
15 - Quand une femme est seule au
champ c'est souvent qu'elle est veuve
et pauvre
16 - Vers 11h, la femme laisse la gran-
de houe et prend la petite pour ense-
mencer. Ici la culture du haricot

17 - Le travail de la terre rend l'homme
plus vigoureux
18 - L'homme mange à la sueur de son
front: un soleil rouge, l'arbre rouge,
symbole de la famine, de la sécheresse
que l'homme est appelé à combattr e

Ma terre vue d u ciel

"De façon générale, il m'a semblé que l'impli-
cation des enfants dans le projet " ma terre
vue du ciel " a été croissante, traduisant un
intérêt de plus en plus fort. Ils s'y sont donné
avec beaucoup de dynamisme. Aujourd'hui,
les ateliers se tiennent chez moi dans la mai-
son que je loue habituellement pour ma rési-
dence (elle est proche des écoles fréquentées
par les jeunes).  Les jeunes aiment faire
quelque chose qui les ouvrent au monde et
qui leur permet de dire aux autres qui ils sont,
qu'ils ont survécu au drame qu'a connu le

Angola • page  28

Constellation a développé en Angola un
partenariat avec l'Association Mulemba
qui a mis en place depuis 1994, à Luanda,
des actions en faveur des enfants et ado-
lescents en situation difficile (enfants vic-
times de la guerre civile, enfants de la rue,
orphelins.)
La pratique des Arts Plastiques constitue
une véritable aide psychologique pour ces
enfants traumatisés dès leur début dans la
vie.
De plus, elle leur permet  de se constituer
un pécule au fil des années grâce à la vente
de cartes imprimées à partir de leurs oeu-
vres, qui sont vendues aux entreprises
locales

Bénin • pages 32 - 33

Kajola,  qui  signif ie se  " développer
ensemble "  s'est mis en place à Porto
Novo avec l'aide de Rached de la
Fondation du Bénin. 
Un autre atelier a été ouvert à Zogbo, un
quartier périphérique de la commune de
Kouhounou. Il s'appelle "Gamesu" qui
signif ie "l'heure a sonné" pour que les
enfants soient associés aux décisions qui
les concernent. Les peintres Jonas Zinsou
et Tom Negus animent ces ateliers. 
Jonas est artiste peintre  et  décorateur.
Tom Negus est artiste peintre et chanteur;
il évolue dans le reggae, il a 2 albums à son
actif .  

Rwanda, même si les plaies ne sont pas
complètement cicatrisées.  

Au cours du projet, ils ont exprimé beau-
coup d'idées, quand nous avons dû choisir
les thèmes à retenir.  Les peintures person-
nelles sont avant tout le reflet de la vie de
la famille de chaque enfant même si après,
une représentation commune a été adop-
tée pour la présentation des fresques.  
Quand les enfants peignaient, ils parlaient,
ils commentaient entre eux, bavardaient
fraternellement, …..en même temps.
Beaucoup de paroles furent lancées, il y a
de ce là quelques mois, mais je me rappel-
le de ceci :
- Moi , je ne suis pas aux champs avec mes
parents, car je suis en classe (Angeline)
- Quand je serai grand, je serai instituteur
(Aimé Florent)
- Je m'assoie derrière en classe, car le suis la
plus grande de ma classe (Aïcha)”

Alphonse Musonera

Dans ce pays, à la front ière avec le
Rwanda, Innocent Pendakasi a créé deux
groupes, dans l'espoir que peindre va ré-
enchanter le monde de ces enfants qui
connaissent la violence de la guerre civile.

Ces enfants, "Maibobo" (enfants sans
logis), se retrouvent dans la rue. Le centre
Dorika avec lequel nous travaillons tente
de donner un avenir à ces enfants.

Un des groupes, composé de 25 garçons et
2 fill es est à Rutshuru; il s'appelle
Wangeve. Ce mot d'origine nandé signif ie
"porteur d'espoir" ou encore "rescapé". 
Ces enfants peignent trois fois par semai-
ne. Beaucoup d'enfants ne vont pas à l'é-
cole.
Un autre groupe Constellation s'appelle
Tumaini, un mot swahili qui signif ie
"espoir".
Ces enfants, 18 garçons et 4 filles sinistrés
du volcan Nyaragongo (explosion en
2002) ou déplacés par la suite de la guerre
au Nord-Kivu,  ont entre 4 et 16 ans.

RD Congo • pages  34 - 35 - 36

Maessour

Wangeve et Tumaini

Amahoro Iwacu

Mulemba
Kajola et Gamesu
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Constellation s'est mis en place
avec l'aide de l'associat ion
Mamabé, dont le siège est à
Hermillon en Savoie. 

Titr es et explic ations des enf ants de
Tumaini sur leurs peintur es:
13 -  à l’est du congo, chaque famille a perdu
une personne à cause du sida
14 - problèmes d’eau dans les quartiers de
Goma
15 - maibobo, enfants de la rue
16 - massacre de Buramba
17 - érupion du volcan Nyaragongo qui a
engendré de nombreux déplacements de popu-
lations
18 -  la population installée sur les laves n’a pas
d’eau et fait des kilomètres pour en avoir. Ceux
qui en ont les moyens payent 1dollard pour 20
litres d’eau
19 - déplacements des cabanes dans lesquelles
les habitants vivent.

Titr es et explic ations des enfants de wan-
gewe sur leurs peintur es:
1 - BonjourConstellation; message des enfants
de Rutshuru: SOS- 
2 - le sida aime les jeunes
3 - les enfants non scolarisés vendent des rats
4 - balonge: Les agriculteurs y stockent les
récoltes pour se protéger contre les pillards, les
bêtes et les oiseaux.
5 - alphabétisation de femmes pour les élec-
tions. 
6 -  la population pleure la paix
7 - vllage dévasté par la guerre
8 - violence sexuelle
9 - village de montagne
10 -  Cailloux éclaté: des richesses qui sont à
l’origine des guerres

Madagascar • page 39

Inde - Ladakh • page 40

Népal • page 40

Pendant plusieurs années  le centre  d'enfants
réfugiés tibétains de Choglamsar au Ladakh a
accueilli un  atelier de peinture " Constellation
". Les enfants ont réalisé de très belles fresques
et peintures. L'atelier a été interrompu, car
tous les enfants réfugiés en Inde ayant des
talents artistiques sont maintenant regroupés
dans une école dédiée à l’art t ibétain, à Manali.

Un nouveau groupe démarre, sous l'impulsion
d'un instituteur, Angchok, à Puga, au sein
d'une école pour enfants nomades, dans le
Changtang, haut plateau hymalayen, situé
entre l'Inde et la Chine  à 4600 m d'alt itude. 
Ces enfants sont présents neuf mois dans

cett e école et retournent pendant les trois
mois d'hiver vivre sous la tente avec leurs
parents, qui sont éleveurs de yacks, de mou-
tons…

Asie

Au Népal nous travaillons avec
l'associat ion locale  "Hublo"
(Humanity, Blackboard, Light
Organization ). Cett e association
aide à la scolarisation des enfants
les plus démunis et à leur santé. 
Deux groupes Constellation exis-
tent aujourd'hui.
L'un des groupes Constellat ion,
Dhameli Prayan Artist Group se
situe à environ 180 km au sud de
la capitale Katmandou. Les

enfants vivent dans la jungle. Très peu
d'entre eux vont à l'école. L'instituteur de
l'école qui a des talents de peintre, fait
peindre les enfants. (Prayan est le nom de
leur communauté).
L'autre groupe, Surya s'est constitué dans
le "Centre d'Hébergement pour Enfants
Sans Soutien (CHESS)" qui vient d'être
créé  à Katmandou.
Les enfants ont exprimé leur détresse
devant les évènements violents du Népal
d'aujourd'hui

Esta 8a

Mamabé

Tu maini

Mamabé a créé une maison pour l'enfance
à Farafangana dont s'occupe Antoinett e. 
Nicole fait peindre les enfants

Tibetan Art Club

Dhamili et Surya

Mamabé
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Savoies Solidaires;à l’imprimerie M4 27530 Ezy sur Eure. ; à la commune de St Michel de Maurienne.

En vous abonnant au journal,vous parcourerez le monde et vous aiderez les enfants;
cotisation et abonnement au journal:45 euros.petits budgets:30 euros.

Vous pouvez aussi faire des dons (vous recevrez un reçu fiscal).

Constellation Vil larbernon 73140 Saint Michel de Maurienne France
00 33 (4) 79 56 56 63 - www.constellationart.org

Constellation

Constellation  est une association humanitaire dont le but est de promouvoir le développement humain,
économique et culturel d'enfants et d'adolescents défavorisés du monde,  à travers la création artis-
tique et l'organisation d'échangesqui permettent à ces enfants de nouer des relations entre eux. Elle tou-
che aujourd'hui  plus de 1500  enfants dans 23 pays.
Se construire en prenant conscience de sa valeur, de son utilité, de sa place dans le monde en retrouvant
ses racines et découvrant des horizons différents permet aux enfants de prendre confiance en eux, de se
valoriser, d'exprimer leur identité, de prendre des initiatives.

« Ce que j'ai le plus apprécié au sein de Constellation, c'est de voir chez les enfants travailleurs de Coche*
une transformation de leur manière de voir et de leur manière d'assumer leurs vies. L'évolution et la liber-
té de leurs traits  montrent combien depuis 2 ans les avancées ont été grandes».
«Pour moi Constellation est une façon de libérer le meilleur qui se trouve en chacun de nous - enfants qui
participent aux ateliers mais aussi peintres et personnes qui aident.» Ingrid Gomez, Venezuela.

“Ils étaient passifs devant la vie ; ils deviennent actifs”Maritza Montero, Venezuela.

L’association Constellation travaille, dans certains pays, en collaboration avec des associations qui y interviennent: Inti, Mãe
Luiza, Ñanta, Voix Libres, Mulemba, Mamabé, la Canoa.

*quartier populaire de Caracas

lettr e aux enfants et jeunes
qui ont participé avec
enthousiasme à “Ma terre
vue du ciel”:

“Tous vos travaux ne sont
pas présents dans le journal.
Certains seront présents dans
un  prochain journal.
Certains autres sont sur le
site de Constellation et celui
de Yann Arthus-Bertrand.
Ils sont tous beaux.
Félicitations! 

M ural d e la killa ( en couleur dans le calendr ier 2006)


